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Ces dernières année.'» les problèmes du développement 
économique rteo pays en voie de développement et lea questions de 
la coopération avec cec pays ont acquéri u/ie importance particu- 
lière et ont été objet de discussione détaillées dans les diffé- 
rents forums de l'ONlJ et de ses agences spécialisées. Lors de ces 
forums le* demandes  justifiées des pays en voie de développement 
pour l'instauration d'un nouveau ordre économique ont joui de 1* 
appui den pays socialistes, la République Populaire de Bulgarie 
y compris. La position constructive dec délégations bulgares lors 
de cea rencontres internationales a contribué â la formation de 
resolutions et à la prise de décisions dans l'intérêt des pay6 
on voie dp développement et do leur développement économique sur 
la bata de relations  internationales justes. 

La République Populaire de Bulgarie mine une poli- 
tique d'amitié et de coopération avec les paye en voie de dévelop- 
pement engagea sur  le chemin de l'indépendance. Les relations éco- 
nomiques de notre pays et ces Etats d'Asie, d'Afrique et d'Amérique 
Latine sont établies sur    1*3 principes de l'égalité complete,  le 
respect de la souveraineté nationale,  le profit mutuel et ellas 
sont dans l'intérit de la stabilisation de l'économie nationale 
do ces pays. 

Dans le domaine des relations économiques extérieures 
do notre paye on réserve une place importante au problême de l'as- 
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ai stance scientifique et technique prêtée aux pays en voie de dé- 
veloppement. Le bub c'ent d'étabMr une cooperation dans les deux 
directions. 

Le désir mutuel de nos nays d'instaurer de bonne« re- 
lations économiques;  désir d'ailleurs bien illustre par l'éc)iange 
commercial accru de plu« de 2 foia - de  312.7 million de levas en 
1971 a 675'.? million de  levas en 197? - mène a  l'élargissement ot 
le développement planifié,  â une plus grande diversité dea  formes 
de coopération,  a l'accroissement du commerce mutuel  sur la base 
des accords commerciaux et de paiement â  long terme,  à la coopé- 
ration économique et  sci ,'ntifico-technique,  a  la collaboration 
dans  la découverte  et  l'exploitation complexe des  matières pre- 
mières.  Ce désir se manifeste aussi dans  le domaine de  la plani- 
fication du développement économique,   La  formation dp cadres na- 
tionaux »ite.  La coopération entre  la République Populaire de Bul- 
garie et  le«? pays en  voi e de développement   se  fonde  sur l'exécu- 
tion  stricte des principes d'égalité,  de profit mutuel et de res- 
pect des intérêts nationaux.  Cette coopération  obtient de plus en 
plus   le  caractère  d'une   division   steble  du   travail. 

A   l'étape  ae tnoll-J  1».   coopération   i. 1.du s tri ell e  aequéri t 
une importance  singulière.   Elle   introduit un  élément de stabilité 
et de solidité (tans   1 >.*.<•»  relation^, économiques  entre no~ pays,elle 
oriente ces  relations.   Tl  s'agit des   ''ormes de  coopération  qui 
incluent des mesure^ de  spécialisation «t de  coopération des dif- 
férentes productions  tenant compte i^'->  intérêts  des pays.  Grace 
&  eette  speciali nati on  et  coopération  on  arrive  à"  une  utilisation 
plus efficace et plus orientée de  l'aide économique  prêtée par 
notre pays,  .i une dépense plus rationnelle «'es resources naturelles 
et  industrielles des pays  en voie de développement. 

Le gouvernement bulgare accorde   une grande importance 
I  l'industrialisation comme  le facteur lo plus dynamique de la 
transformation progressive de toute l'économie nationale. L'expérience 
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de notre  onya• non t. re do   fa$o':   va tenori qu^  que  l'indépendance ^rn- 
nomiquo et «if.   là l'indépendance poli-tique  peuvent Atre atteintes 
por In création et  1»? développement planifié de   l'industrie, par 
l'inculcati on  Am: ir f.-1 Vi. lo;;   i. n»î«i .-.ti'L^l !«*»•.   dans   tous  les  dorn«*» ino M 

de  1''cinomio national.;  «M   riot-niiont  <):\nr.   l'économie  rurale, 
l'expérience   indique nusri  qu'on arrive à* 'l'exécution de ce prob- 
lème  par In mobilisation do toutes le;; ^«sources internen materi- 
elles,  rinanclève* et, humaines,  par l'obtention d'une  aide tech- 
nique  et finnnciJr? de  l'étranger. 

La création  e»,  lo développement d'une  induHtrio divor- 
;-ii*i$*> et d'uno économie  rurale moderne est un problème complexe 
qui   exiçe une  Ionici.»  période de temps. 

Con dernières années la R.P d»?  Bulgarie   fait der. ef- 
forts dons  la  fognati on  d'une coopération  économique et scientifico- 
techniquo av-^c  le:. p.\vs  en voi*^ de développement,  coopération banée 
sur dor> contrats a   loue  tormo.  «Jette   tendance  n'élargira daño lo 
futur car e*-tie fori.'.' de  coopération établirait der. relations éco- 
nomique •-. :;tai>los. 

Dam  Irr. resolution do  l,i  VTI  ôo^ion spéciale de  l'ONU 
on  soulijjm.   In néoossi t/ primo -dial.-,  d'accroître  la production de 
produits agricolo;:; dans  loc. payr. en voie  do développement.  Notre 
pays attache uno grand'?   importa »un- ¡nix recommendations de  la Ses- 
sion et plus  spécialrment  à* cellos qui  se  réfèrent au rftle de3 
réformer-  sociales oî, économique;-, dans  lo  développement accéléré 
de  l'économie  rurale d<-s pays on voie de développement.  Dans plu- 
sieurs de ces pays exiotent a notre avis dos conditions  favorables 
¡I  l'élaboration de programmes complexes I   long terme concernant 
l'assistance  technique,   technolocique,   scientifique et pratique 
dans  la transforma i; i on et  la modernisation de la production aericela, 

La création et le développement d'une industrie diver- 
sifiée et d'une agi ici 1turo moderno nécessitent un afflux massif 
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et continu d'investissement et cela pour une période "bien longue.  Un 
tel act est hors des capaci tec d'une  3eule personne ou d'un groupe 
de personner , ce qui oblige  l'E'at de  se  oharßjr des fonctions de 
stimulateur et de coordinateur des efforts nationaux dans la cre- 
ation de l'industrie et de l'agriculture moderne, d'assurer la li- 
aison étroite entro les deux. 

Le  :'ile de  ±'2tat dann lo processus de la création et 
la stabilisation de l'économie nationale des pays en voie de dé- 
veloppement est bien apprécié par lo  H.P.   de Bulgarie  qui établie 
sa cooperation économique et  scicnlif ico-techr;i(jue sur  la base de 
relations  intergouvemementales. 

La  seconde  Conférence de  l'Organisation des Nation? 
Uai.es po.r  le Développement Industriel   (OîfUDT)  qui eut  lieu â" Lima 
au moiü de  mars 19751  dans  son plan de développement conseille la 
participai-, i on do  l'3tat  et  des nuirai-   i arti butions publiques dans 
le  processus do  l'industrialisation des pay:-   en voie de  dévelop- 
pera*; t • 

Il exista une  liaison étroite  et mutuellement dépen- 
dante  entre   l'industrie   et l'agriculture.   Tenant compte  de cette 
interdépendance le gouvernement bulgare a   oriné ses programmes 
d'assistance technique vers  les branche;,   industi'ielles  qui peuvent 
donner une plus grande  impulsion au développement de l'économie 
rurale et vers colles-ci   dont  la bago  est   l'agriculture.  Dans une 
de se3 conclusions la Déclaration de  la Seconde Conférence Générale 
de l'OIIUDÏ   recommande  l'application de  telles méthodes  qui peuvent 
assurer la   stimulation de  l'industrie basée  sur l'agriculture. 

) 

La coopération bilatérale entre  la R.P.de Bulgarie et 
les différents pays en voie de développement est réglementée et 



L 

- 5 

orientée pai- les recommandation.'; der. commissions intergouvernemen- 
tales et Ton commissioni-  ¡'.octorielles do coopération économique et 
scientific o-toeîmi que.  La crênt.i.on do COR cornili ssions se  fait â 
In base d'aocordr. mutue ir entro  la K.P.  de Bulgarie et leo pa.ya 
en voie de développement i'erooctifr.. 

La R. P.  ór Bulgarie a conclu  jusqu'à prftsent 14 accords 
do coopération  économique et  r.o i ont if ieo-technique nvec  1er. pay» en 
voie de développement. 

Ler; formes de cooperation économique et technique prin- 
cipales sont noniionrieor. ci-nprêa: 

- échange commercial de matières premières de caractère 
industriel  et agricole,  de produitr. alimentaires»  d'objets de con- 
sommation,  de produits chimiques, de médicaments, de métaux etc. 

- ochangó d'expérience  scientifique,  technique et in- 
dustrielle; 

- formation d'ingénieurs, de   techniciens et d'ouvriers 
spedalino:?} 

- elaboration de rapports de viabilité et de prognos- 
tic:?} 

- remise de crediti; de la part du gouvernement et des 
firmes bulgares, 

- r-emise d'informations et de documentations techniques; 

- livraison cî'équipement et mise en disposition d'une 
aide  spécialisée par experts; 

- construction de chantiers industriels et ruraux 
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- coopération industrielle i 

- construction d*» chuntíer-o dan« lei paya en voie do 
développement on collaboration avec do3 firmes de l'Europe Occi- 
dentale mondialement coinuoc. 

Le commerce do  la H. P. de hulear Je avec  les paya en 
voie de développement y e développa constamment. Kn 1960 l'échange 
total du commerce r;'élevait A '+1 million de levas, tandin qu'en 
1975  - f.75.3 million d» levar.. 

A présent  lf Hulearle o.r;t en  isolations co'omercialefl 
avec  environ 70 paye, d'Aide,  d'Afrique et  d'Amérique tatine. Vin^t 
de cer, payi; ont  r ir;n'» nvic  elle der. necords Ä  Ioni; terme. 

Une part,   important:»» de l'exportation de  la 3ulgarie 
pour lea pays en  voie de développement revient aux machinen et Iqui- 
penontr-.  Le:; produitn chini, quo r;,   lor. entrai r. et les métaux suivent 
par priori té. 

L'importât von der-  pay» en voie  de  développement vert; 
In  Bulgarie 0  rmrjm<'* té  pendant;  1T. dui ni oren  anjeen.   L<«r. combun- 
çibles,   1er. minerai-,,   ].<?<, phor.pi  ito,-,,  1er  mélau^,  lof? matioreG pro- 
mièrer, d'origine  vécetele et; anirO.o,  len ma titrer premiere« pour 
la production d • a "ticle:- do  r'0'i:,ouraation ,   pi'odui »;r. nlimentairer., 
etc,   occupent  la   premi òro  ;»lac" dori!-: l'importation.  Co.°> dernières 
•nnéer; la Bulgarie  M   commencé  d'importer  nus.-'.i  der. article« indufvtri- 
elr. den payo en  voie de d'-veloppem^nt,  imi a  le  part do.  ces articles 
dnnr;  1* importa lio. 1   totale  ont   encore  petite. 

La  structure de  l'exportation bulgare pour les pays 
en voie de développement .--t inrile  lo dével opponent de-,   forces pro- 
ductrices de ce.o pay^    t apporto  uno lido  a   Leur nccroior.emenfc éco- 
nomique.  Par eremnle  1er, moyooß de production  représentent a pou 
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près 75# da l'export bulgare pour les pays en voie de développement 

tandis que les objets de consommations reviennent â 25?6 d'environ. 

Dans notre pays la realisation de la cooperation écono- 

mique et scientifico-technique est assurée par les ministères et 

les organisations suivantes: le Comité de Relations Economiques 

Extérieures et les organisations de sa dépendance CSE "TECHNOEXPORT" 

et la direction "TECHNOIMPSX"; le Ministère de l'Agriculture et 

de l'industrie alimentaire â l'intermédiaire de CEE "AGROVODCOMPLECT" 

le Ministère de Construction et de l'Architecture â l'intermédiaire 

de CEE nTECHKOEXPORTSTROI"i le Ministère des Forlts et de la protec- 

tion de l'environnement A  l'intermédiaire de CEE "PRODUCTION POHES- 

RIEHE A L'ETRANGER ET CONSTRUCTION" et le Ministère des Resources 

Minérales á l'intermédiaire de CEE "BULGARGEOMIN"". 

L'assistance économique et technique dans le développement 

des économies nationales des pays en voie de développement repre- 

sente l»-une des formes les plus essentielles de la coopération éco- 

nomique entre la R.P. de Bulgarie et ces pays. Cette forme se ma- 

nifeste par la Construction d'entreprises dans les branches les 

plus importantes de l'industrie, de l'agriculture et de l'infra- 

structure. Flus de 600 entreprises industrielles, rurales et d'autres 

types constituent l'actif de notre aide technique prêtée aux pays 

en voie de développement. Parmi ces entreprises ou activités on 

trouve : 

- prospections géologiques, installations et équipements 

miniers et d'enrichir-sèment y compris les installations d'extraction 

de phosphates (en r>yrie et en Irak) - matière première dans la 

production des engrais nécessaires ñ.  l'agriculture. A présent plu3 

de 1200 spécialistes bulgares travaillent I l'étranger dans ce 

domaine; 

- usinei; chimiques pour la production des engrais et 

de3 produits chimiques (aux Indes, en Egypte)} 



- 8 - 

- ontreprine ele conntructi on do machinen acmi re a i  en- 
trenrine« de  l'industrie ni i.-nent.« iro ot de  trai ornen-; de produit« f 
agricolo«;   comino  don  ursino« de   tiMitcmoni;  de   taba.*.,   ur.inen cíe 
conserve«,  de:   «erre«,  de« u«i<ie« de r>rodaction «le  vin,  abattoir«, 
fisheries do fruit.«  el, do Tyumen,   i.rt«tallation«   l'huile« volatiles, 
depftt  frigori fique«,   entreprise« de  traitement de cairo« et de 
rourrnrer;,  uoine«  ceramiq io«.   Do   telle«  entrepris.",  on I. ¿te  livree« 
ou fiont en   train d'Être  livree«   *   l'Irak,   á  In  République Arabe 
Syrienne,  -ì  la République Arabe d'Egypte,   «*   l'Algerie, A  l'Iran, 
au Pakistan,  aux Indes,  * lo  Tanzanie,  au  Soudan et  ñ bien d'autres»' 

- peti ter; centrale-  électrique« de  type  thermique et 
hydraulique;  chaînas de transport d'énergie électrique, Transfor- 
mateure  -  la ba«e  de  1'¿1er tri firntion et  do  la mécani«ation de 
l'abriculturo. 

T.í-export do cor, entreprise«, usine« et «tation3 est 
aßsurfc par CSE '»T^CUNORXTOnT" - organi «a :.¡ on «ou« In dépendance 
du Comité de nein ti on«  "v-ononr que«  Kxt'ri euro«. 

TI y  a  quel quo« mn^s  on Bulgarie  fui.   Torini  l'or- 
ganisation spécialisée d? commerce  extérieur et de  l'engineering 
"AGRGVODCOnFI.BCT".   J.,a   fonction  de  celte  org.nni sation a 6té pos- 
ti ibi o griteo au poteariel économique accru  do notre pays,  grâce 
aux rèfluitftta utbdnly  dan«  1«   domaine de   l'agriculture.  L'objet 
do l'activité de  cette  organisation  «on:. Iste  en:   »ochercher. de 
viabilité,   élaboration  et   : on «truc ti on de  chantiers  agraires 
complexe«  toi« que   l'orme« ot  exp lo i tati onr,  do  grains   et de 

bétail«;  entreprise.:,   le  l'industrie alimentaire;   forme« d volailles 
et \ vache«,   «Lio«,   depot«,  barrage«,   entrepHr.es de   traitement 
etc.-L'activité do   '•AGdiOVOIiriOm'LlîCT1' oompmnd  encore   l'étude de 
technologie.« moderne«,   In mise  on  fonctionnement de   licences et I 
de"know-how",  la  formation de  cadre« Rt  1'assistance  «cientifico- 
technique  dan«  le  domaine de   l'agriculture.   p*r exemple  "AGROVOD- 
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COMPLECT" fait In construction de systèmes d 'irrigation en KPD 
Yemen,  en Algérie il élabore dos projets de barrages ot de systèmes 
d'irrigation,  effectue dos études hydraulique*, complexes,  livre 
l'équipement d'une école  technique secondaire}  en Irak  il elabore 
les projeta de  ¡stations d'essai   d'agriculture arrosée,  de barrages, 
de  systèmes d'irrigation et den canaux. 

CEI-:  "TECHNOEXPOKTSTKOI" assure   les projeta de silon 
&  la cnpar.ité de 10 raille  tonnes <1e cerenler. on Tobrouk et Sebha 
(Libye).  A Tripoli, Sauna, Hachan, El Abiar  furent countruits 
den silos A la capacité de  ?0 mille  tonnes. 

Dernièrement les organino ti on s el les firmen bulgares 
exécutent la construction den nui vanter entreprises agraires plus 
importantes: 

- on Tunisie  - élaboration «Jen projet» et  la construc- 
tion d'un complexe industriel agraire et d'une ferme â bétails; 

- aux Indes - ferme â buf les; 

- en Egypte - une  fexme â" élevage de veaux et den 
unines â  levures; 

en Libye  - conr.truct.ioo de fermer; à moutons et il vaches, 
combinat à* volailler - mise en disposition  de spécialistes noitr 
l'élaboration den projets de complexes industriels agraire.'!:, 

- en Tran - élaboration des projets de combinats â" vo- 
lailles A la capacité de G million de broilers et «l'une ferme A 
volailles &  la capacité de 600 mille de poule.-;; 

- dans la République Populaire  de Congo - élaboration 
des projets d'un combinat ¡5 volailles a" In  capacité de 2,5 million de 
broilers et d'une firme complexe à* bétails. 
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Notre pays accorde une importance particulière au prob- 

lême de la formation de cadrée nationaux dans lee pays en voie de 

développement appréciant la participation active dea ces spécialistes 

dans le développement de l'économie et le fonctionnement normal 

des nouvelles industries et entreprises agraires. 

Dami les établissements scolaires et les entreprises 

bulgares existent des conditions favorables á la formation d'ingé- 

nieurs, d'agronomes, de teeluiicions et d'ouvriers hautement quali- 

fiés. 

660 citoyens des pays en voie Je développement ont 

suivi durant l'année 1975 des cours dans les établissements sco- 

laires bulgares. Cette augmentation du nombre des étudiants est 

expliquée par le fait qu'en 197? fut crée une école supérieure 

dont le rôle est de donner une spécialisation aux cadres agraires 

diplômés. Cette môme année 279 citoyens des pays en voie de déve- 

loppement ont reçu leurs diplômes d'enseignement supérieur. Le nombre 

total des citoyens de l'Asie, de l'Afrique et de l'Amérique Latine 

qui ont reçu leurs diplômes d'enseignement supérieur jusqu'au 31 

décembre 1974 est 1770 dont 260 dans le domaine de l'agriculture. 

Les institutions de compétence ont signé avec certains 

pays en voie de développement des contrats bilatéraux concernant 

le reconnaissement réciproque des diplômes et des certificats. 

Conformément aux programmes d'assistance technique 

de l'ONU et de ses agences spécialisées des citoyens des payo en 

voie de développement font leurs études en Bulgarie. 

La R.P. de Bulgarie, en exécution des accords inter- 

gouvernementaux d'assistance scientifico-technique a mis â la dis- 

position dea pays en voie de développement plus de 30OO spécialistes 

bulgares 3OO desquels prêtent une aide dans l'économie agraire: 120 

agronomes, 30 zootechniciens, 70 vétérinaires, 40 spécialistes de 

viticulture etc. 
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Afin de pouvoir aider 1« consolidation et le développe- 
ment des économies nationales des pays en vole de développement, la 
République Populaire de Bulgarie a Accordi * certains pays der. cri- 
dits gouvernementaux et de firmer, aux condì tionn favorables. En 
C$neral dans l'octroi des crédito couvei-nemontaux sont bénéficiés les 
pay3 qui ne participent pan dans dea blocs agressifs et qui n'ori- 
entent vera 1'élargissement den rela-tionr. d'amitié avec lea payo 

socialistes. 

Los crédits accorder» par dea firmen bulgaresâ certain* 
pays en voie de développement jouent aussi un rSle important.  Ces 
crédits aont utilisés Ä la formation d'entreprises mixtes ave6 la 
participation d'organisationo bulgares. Généralement, dans de telles 
entreprises les deux parties prennent part avec des capitaux équi- 
valents ou le3 entreprises sont créditées par notre pays. Elles sont 
soumises aux loin du paye de résidence. On doit noter que les pays 
en voie de développement ont le droit d'acheter la part bulgare et de 
cotte façon de l'approprier de toutes l'entreprise. 

La coopération entre la H.P. de Bulgarie et loo pays 
en vole de développement est bien perspective et on pourrait espérer 
son accélération dans lo futur. L'étendue successive de l'economie 
nationale de cor, pays contribuerait 3 Velarßin.iement et a l'accroim- 
sement de leur part danr. la coopération. Cela amènerait a une augmen- 
tation de leurs revenu« en valeurs étrangères. La coopération éco- 
nomique et ecientifico-tochniquo assistera d la création d'un bon 
climat de relations d'amitié et d'esprit d'entente. 
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